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La technique,
une affaire
cThommes

Malgre de nombreux
encouragements, on continue
ä manquer d'ingenieurs, de

chimistes,de physiciens et
d'informaticiens. Des donnees
detaillees et des analyses plus
precises devraient servir de base

pour amorcer un vrai changement
de tendance. Par Marcel Falk

CA
est un sujet de conversation

J que les parents affectionnent:
les jeunes, les enfants, voire les

bebes, ont un mal fou ä se separer
de leur smartphone ou de leur tablette. Ces

appareils fascinent, la technique, apparem-
ment, enthousiasme. Et pourtant, toutes
les nations industrialisees occidentales

eprouvent le meme probleme. Depuis des

annees, trop peu de gargons, et surtout trop
peu de filles, veulent devenir ingenieurs et

scientifiques. Malgre de nombreuses initiatives

menees dans les ecoles et en dehors,
ce personnel qualifie manque ä l'economie.

Manifestement, les problemes sont
plus compliques qu'on ne le pensait. Des

specialistes du domaine de la formation
cherchent ä present ä fonder l'encoura-

gement des sciences naturelles et
techniques sur des donnees solides. L'equipe
de Peter Labudde, de la Haute ecole specia-
lisee du Nord-Ouest de la Suisse (FHNW),
a interroge ä cet effet plus de 3500 eleves

et compare leurs reponses avec Celles de

personnes ayant choisi des etudes ou une
profession dans le secteur des sciences
naturelles ou techniques. Certains resultats
donnent ä reflechir.

La popularite des matieres scientifiques
et des mathematiques varie ainsi beau-

coup. La discipline preferee des gymna-
siens est la biologie, et la physique celle

qu'ils aiment le moins. Dans l'ensemble, les

mathematiques ne sont guere appreciees.
Les ecarts entre les notes et la part de

resultats insuffisants y sont beaucoup plus
importants que dans les autres disciplines.
Est-ce que ce sont ces mauvaises notes qui
dissuadent les jeunes de choisir des etudes

en informatique, en sciences de l'ingenieur
ou en physique?

Selon un sondage effectue aupres de 3500 ecolieres et ecoliers, les professions techniques sont
perfues comme utiles mais aussi comme peu creatives. Photo: Shutterstock/Hurst Photo

Mais le cadre scolaire n'est pas le seul
susceptible de susciter de l'enthousiasme
pour une thematique. La famille joue aussi

un role essentiel. Les differences entre
filles et garqons sur ce point sont enormes:
seules 40% des filles ont l'impression que
leur famille eveille leur interet pour la
technique. Alors que c'est le cas de 64% des

gar90ns. Fait interessant: cette disparite
entre les genres n'existe pas en sciences
naturelles.

St6r6otypes tenaces
Dans le domaine technique, les garqons
s'estiment par ailleurs competents, alors
que c'est rarement le cas des filles. Ce

manque de confiance en soi est apparu
meme chez celles qui avaient beneficie
d'encouragements semblables et presen-
taient le meme interet pour la technique
que les gargons. Pour les chercheurs, ce
resultat est lie ä des stereotypes tenaces:
les deux sexes considerent la technique
comme une affaire d'hommes.

Dans le choix de leur future profession,
l'idee que les enfants et les jeunes se font du
metier est determinante. L'image des
professions scientifiques et techniques n'est
que partiellement positive. Elles sont per-
5ues comme modernes et utiles mais aussi
comme peu creatives,voire monotones. Les
metiers de l'ingenieur sont de plus juges
risques, et on leur reproche d'etre ä l'ori-
gine de «nouveaux produits inutiles».

Pour Rudolf Künzli, ancien directeur
de la Haute ecole pedagogique FHNW, les
initiatives qui visent ä encourager unique-
ment les sciences naturelles et techniques
seraient meme prejudiciables ä l'image de
ces professions. «Pendant la puberte, il est
naturel que l'interet pour le social predo-
mine, rappelait-il recemment dans l'heb-
domadaire Schweiz am Sonntag. En depre-
ciant ces thematiques, on ne peut qu'etre
perdant. Il serait plus utile de souligner les
points communs entre sciences naturelles
et sciences humaines.»

Le champ reste done tres ouvert. Un
point de vue partage par les chercheurs
specialistes de la formation. Leur proposition

de mettre sur pied un Programme
national de recherche sur la formation et l'en-
couragement de la releve dans le domaine
des sciences naturelles et techniques est en
cours d'evaluation.

Marcel Falk dirige le Service de communication de
l'Academie Suisse des sciences naturelles.
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